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BARCAROLLE, pour piano
LE VIOLONEUWX (ronde), chant et piano
mVﬂiIEﬂT?ﬂN, pour piano
1A PERICHOLE (Letire de la Périckole)
INTERMEZZO, morceau d 4 mains pour
piano
LE RIDEAUW DE MA VOISINE, chant el
piang ;
LA GRANDE-DUCHESSE DE GE-
ROLSTEIN (couplels du Sabre), chani et
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Morceau pour voix de mezzo-soprano, d’un senliment tendre et passionné : un des chefs-d'ccuvre d’Offenbach.

LA PERICHOLE

(OPERA-BOUFFE EN 3 ACTES)
(LETTRE DE LA PERICHOLE) (i** ACTE)

Paroles de Henri MeyLnac et Lupovic Harévy

Musique de JACQUES OFFENBACH
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